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La quête effrénée de nouvelles places d'accueil
•• De la recherche
de nouveaux centres d'accueil
à la mise en place concrète,
c'est un peu le football
panique à tous les étages
en Belgique.
•• Toujours dans "urgence,
les services n'ont

qu'une priorité: donner un toit
à chaque demandeur d'asile.
•• De nouveaux appels
aux CPAS et aux partenaires
assoc iatifs et privés
vont être lancés.
Objectif pour fin 2015:
36.000 places.

•• En attendant, le pré~accueil,
lui, menace à nouveau d'être
insuffisant, alertent
les i1ssociations.
•• Et après? Sur le terrain,
dans les centres, les choses
se passent pl utôt bien. Même
si les places « provisoires»
menacent de s'éterniser ••.

recherche
Tous azimuts
Au cabinet Francken, JI'J1l

. réunions Sie multiplient.
POl1r trnuvt'r d~s plac:es

d'3CC11eiL. mAis aussi de prê-:l.C-
euciL Aujourd'hui, le me III,
soit lf' centre gui héberge les mi-
grau~ !lvant qu'ils ne se ~ient
enreg:i.str& t'amme demandeurs
d'asile il. l'Office des étrangers,
sature, <r fi y a quelflues se-
mainu, il n'y rroait p/WJ beau-
coup lU migrantt pa,r mût, ex-
plique Nan~ Ferroni,porte-pa-
role de la Croix·Rouge, L'Offia
du itrnngm a, d.epuis. riduit
1M'8 capacith dènrtgistnmm t d€
250 à 150 dnsrin':!" par joor. Le
tau.t' d'o«upation du W7'C est
reparti à ÙL Mrusu, Aujourd'Îiui,
nowJ ~mmt'$ campletl1 !Nll'Wl ae..
mm troUtln" une wlutWn d'm-
tMJtgtI.'fe .ri on tlf'Ut émtf!1' l,m noo-
veau parc Ma.'l:lmilien! Ji<

Dans la nuit d~ lundi à mardi,
93 pnsonnes ont dû être logées
en urgence par la Pla.te-forme ci-
toyenne et d'autres ONG dam
dfs auberges de jeunesse, taIllfu
qu'une trenWIH! de candidats
réfugiés a. p~ la nuit à, la gart'
du Nord. Au cabinet Franclœn,
on confirme ~ ituditr la situa-
tWn », mais on affirme n'avoir
encore pris aucune décision.
usecrétaire d'Etat N-VA doit

par ailleurs trouver, au plus vite,
des milliers de piaccs d'accueil.
Devant l'urgenœ d'offrir un toit
à tout nouveau candidat réfugié,
le gouvernement fédér.al envi-
sagetQ~lespo~~.Corn-
ment s'y pnmdre 7 Tout d'abord,
«la Rig# ~ bJJ:imelw er ln.nt-.

ftml! .Mnf lÙS intv'locutrun de
chniz », explique RenoÎt Man$y.',
responsable oommunicationde
Fedasil. Le réseau de partl!fillÎ.res
habituels est évidemment sollici-
té (la Croix-Rouge, la Rode
Kruis, l'tc.) aimi que les CPAS et
les commul1t!S - au dernier
comptage, voici dix jQurs, 242
çommunes s'étaient portées vo-
lontaires pour accueillir des de~
mandeurs d'asile.

Ce volontariat Il permis de
créer 7.400 places en lLA (initilL~
tives lOo::'3.!esd'accueil) ; une mm-

velle rêunion est programmée
ma.rdi prochain avec Theo Fran-
cltl':n, Willy Bul'Sia et les repré-
sentants des CPAS. Objectif: rE'-
lancer un appel pour atteindre
lei! 10.00{) places.. A C~ stade, 11'
gQuvemem~nt fédéral mise da-
vatltage sur le voiOlrtariat que
sur Lacœrcition, via un plan de
répartition (obligatoire) qui
peine à se corn..'TétÎB4Jr,

Face à l'épuisement d~ ces res-
sources ordinaires, Pedasil a re.
œmment lancé deux marchés
publics, ouvranl l'accueil del; *
fugiés à des sociétés privées. De
œs appels d'offres, six nooveaw:
centres sont nés, géris par des
entreprises privées..

Cahiw du dwrps préd.
Smllor assist, un groupe de

mllisollS de fè~, met à disposi-
tion des anciens homes à Wal-
court, Berchem Sainte-Agathe et
Bin('hll. La ll(lciété de sérnritti
G4S a ouvert d~ centrés à Thrn-
hout et il Retie, tandis que
Bridge Stock, une entreprise ir-
landaise, organisera un centre il
Mouscron sous peu. Un nouveau
marché public sera lancé cette
semaine. Objectif: 1.500 piaces.
Si le secteUl" privé fait liOn entree
daM l'accueil, ce n'est pas iln'im-
porte quenes ronditions. Un ca,
hier des charges precis gouyeme
les décisions de retenir tel ou tel
partenaire: quali\.é des infra.
structures, gîte, couverts, aecom·
pagnement social et médical ...

Mais ~ pistes s'épuisent, elles
lillSSi, et les candidat1l réfugiés,
eU!i, continuent d'arriver.
1.500places d'urgl'!nee sont
alors créées, censé<>s être
temporain-s, avant qUI! des
places dans de « vrais J!o

centres ne se libèrent, Les
unités mobiles inl>tallées en
août dans certains centres
perdurent. Thndis que des
!mbergffi de jl'utlesse, des cam-
pings ou des œntrer. de sémi-
naires voient à leur to11l" transiter
des demandeurs .•

!LODil BLOGII
.t vtRONIQUII.AMQllIN
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mise en place « Toujours dans l'urgence, jusque quand? »

Le bâtiment ~ré par Fedasil
et sa. gestion eonfièe 11. l'un des

partenaire'; (Fédasillui~même, la
Croix-Rouge Oll la. Rode Kruis,
principalement), la mise en place
s'opère dans une COUl'Se efftinéf,
voiredésonlnnnœ. Fed,uil ne par-
vient pl\l!l â suivre et t;ient de
ronclurre un pmenariat avec l'ar-
mé~ qui devrait prendre en charge
la gestion dl'll premiers jQurs à III.
caserne d'Arlan.

«Si Feda."Iil prépare l'O'I.lvrnv:re
d'un nouveQ·tl œntrc, o:m ne peul
pa$ en mime tt':m:p:l augmenter flOS
r..apaâth dans les crmtrell e.ri~-
tmltll, explique Benoit Mansy. A
Arlon, c't~t 00nt: l'arrait qui va
MW Q/frir S01I aide ]MUr répondre
tlu..t'prem itrJ besoins en lits, neur-
ritun, ne..•.Sans oubllerque selon

les hâtiments, les traV3\1Ji. d'arnê-
nagement peuvent prendre jl.l.'l-
qu'à doUZtl semaines. «A Saint-
Ode, paT f.,nlmpll'1, nom atlO11.l' in-
œ.m un am:ÏtTi hôpital, explique
Nancy Farom, porte,pll.role de la
Croix-Rouge. Nous atWlB d'ahord
dû (rfdü:remmt le trider de toot te
qui JJ lt.ait reati, puil l'aménager.
.Et il existe une l1um ail~,dam tr;r-
qu~lk nous der.'OtlJJ fairt dt gros
trarJfil1.X_ Nam allons igalnnmt
géTl'1r um: ea.u1'I'"W àBelgrade. i1Na-
mur. Or, il $agit d'un. immense
hangar, Gr.oet: dt1~ plojonds
énormes. NtnJ$IWOl1.s dû imto.ller
des tenta,;xm' ~ quell[UlJ dws~
d'un peu QftUdl1ant ..'"

LJ:mplantation des centres d'accueil
pour demandeurs d'asile

Dans de ten80l cireunst.anœs, les
conditions d'accueil en pâtissent:
"N(JUf offrons le mime service

qu'ailkuTI, mais: CD n'e8tforclment
pnB lt mlme eonfort, admet la
porte..parole de la Croix,ROll~.
Nous nhf.l(Jng pas tllujtJurs l'e3pau
pour p~ des èlJuts dejran~
ça~, dultpcrt, comme dans de.!
crntrek structUTfrls. Nom smnmes
t'I'Uiment rmcare da'Tl,lj l'urgence ...
Cdn fait dijO. mis m()~ et 1U1m ru
!l;lf!QI'l.8 pas combien de trmtpS el'J.-
rore ula va durer. »

••D'.œrd IhI'hu ••••BbIN! Il

Dans l'urgence wujo1ll'l5, Ieli pré-
cautiOl1l3 qui prév;Jlent poUl' pre-

parer la commune ou les riverains
a l'arrivee de migrants ne sont pas
toujours prises: " Nom lU
sommu plU dans une wnartation
idio1u G't'tC lu commums, recon-
naît le pof'te..pa.rolede Fedas:il

Mais à l'M'lm actudle, on fait
d'aMrd de l'hunumitairt:.I » Une
précipitation qui ne plaît pu tou~
jours aux bourgmestres ·des com-
muna'l en question, prévenus en
dernière minute, voire avertis par
la presse ... C'est ce que déplor;ùt
tMjà Paul-OH vier DeIannois,
oourgmestrt' faisant fonction (PS)
de Tourna.i en août. ••A l'ipaqut!,
Thro Frandœ'TI mavait annonci
par tiliphanr, la t!eilk oU lo.did·

04/11/2015

sion, que 700 rijugils nrri~itmt
cha nous, ik étflimt 530. Ciflait Il
.flou artistÏL[ln. QudfJUCJ umain(1l
aprh,j'ai reÇll un TrUl.il me lÙman-
iÙlmsij'it.ais in./o:tmique Uzeapo.-
citùù1aitp&serèJ 680. N01l !Sion
mut qlU! ça SI'IplMle hien, .!/Ur le ter-
roiR. ai ntst paJJ comme Çfl qu'il

faut prodder. .••

Un a'tli:J pa.rtagé par.Alfred Ga·
denne, ool1l'gmestre (CDH) de
Mouscron, où devraient s'installer
600 rMugiés dans une IlOciemle
clinique. «NoUE l'lâvuns Jk!SfU Ii:
moindre contact préalablt !NO/M
avons reçu un mail dt Fedl1.fil
dtrœ ht/J.7'e3 aprè,5 quI' ln prtaU t'ut

annoncé l'infoTTl'llLtWn_ Ni k pm--
priitairc privi (les liro;r, ni le gOll-

vermment Méral ne mont
contnet/. Cat lm rrUlJwuL<t. Et œ·
ln smcitedu ~tioru nigatiL'tS
d'UfU partie rk la population.»
Une manifestation hOlltile ilaprë-
senœ des rt\fugiés aura d'ailleul'3
lieu samedi, à M.oll5cron .••. Mai:J.
htufeUSWU'nt, œs assad.atirnu .;e
11Wbiliunt pour wuteniT lea réfu-
giu », conclut Alfred Gadenne. _

I. •.•..MV•••••

Turnhool377
Kapd.n 540. • Arendonk430

BrugM60 • Eeklo109 .lioker •••• ' 140 Reli.IlS • Overpt/t94
• Saint-Nicolas.56S • Broechtm425

Sijstlt SOO • -lInl146. U!opoldsburgtSO

• Winge•• 120 Heusden-Zolder100 •• Houthalen-Helchteren100
Ntdtr-O•• r-~~8I scr ~Ivorde lU • Holsbeek60

.Poelkiopell.297 Berchtm120 :elSlttnaklerzetl4S • unalœn 360
DeFoyer(1lXL)U li<tIles2SO • Saint-TrondS72

• MeninJ5 U'de". .Woluwe-St-Pierre10
Petit-Olàleau(BX!)144 _Alsemberg 195 • JodoigneJ77 • AnsSU

foyerSelah(BXL)lOZ • Ri•••.••rt Z06 • Biefstl100

Homm de pl.ce. par cent", d'lIC<IIell

.CoxydeiSO

AccueU collectif

Le taux
d'occupation
des centres
d'accueil est
actuellement

de 97%

• ftdas.i -19 "",tm/6343 plac••

• CroJ.-ROIlI"· 22 ••• lm /6114 pla""

• Rode Kf\li. -19 conlt •• /ln4 pIaœs

• Mutualité3i :liOCiiilUt~ -1 centre /47 pliJca

4.760
demandes d'asile

introduites
en octobre, contre

5.472
en septembre

frajponl14l • t!' EuptnIDS
• !lameu, 157 ElsenbornSOONa•••, 340 ' •

Morlanweu212. Charleroi206. Aywa~l.218 • ;.MaIme<tJ 40
• .BaMU,9Q·.

BinchtISO Yvoir4" • • Naloyem • [ruée 41 ManderleldZI6
• HottonIls • • Manhay154

Walcourt210 Florennes4n RtndewcJ08. &a;ig"i 'J99. • Btho10

• Pondre.nem

• Toomai610

.Oignies .• n-Th~racht164 • Saint.odt 2SO

Sugny140

• ._""",,1469
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gestion
PBuou lYs
d'Incid_nts
En réalité., une fo~s les pre-
mières craintes dissipées et
l'organisation du centre
rodée. les. choses: se p.ass-ent
globalement. .. bien. Peu
d'Ü1Cidents sont recensés, si
l'on excepte une bagarre
génériille ."yant mêlé une
soi:-:.antaine cie demandeurs
d'asile au centre d'Arendonk
œ mardi. Un b~nal Încident
lors du repas de midi aurait
dégênèré.
« En gros. ce/a se paSR jus-
qJJ'id tr~s biM », affirme
Pil.IJ~-OIi",ler Oelannois
(Tournai). Philippe Oodri-
mont, botJrgmestre (MR)
d'Avwaille ne dit piJ5 autre
chose. Sa commune ac-
cueille,. depuis 1998,
2.40 demandeurs d'asile
dan-s un ancien centre de
vacances des mutuaHtês
chrétiennes., dans le village
de Sed02': ~ Au début. Jes
habitants ont fair part de feur
inq~iêtude.flotamment
lorsque les enfants des de-
ma~.rs d'.;J$i/e ont envahi
la ,oor de /"f.!.créationde
f'l!cofe communale, se sou-
vient ~ebourgmestre. Maj~
t,out est tri:s vite rentré dQns
"ordre, et puis d'anciens
Miers th ~ .ont $I,Iivi
des parcours universitaires.
c'est notre fj~rté. Au bout du
compte, Je bilan ~5t três
positlt f'expéru!nce trè5 enri-
chissante poUf tout le monde.
Même si aujourd'hui. Jes
candidats réfugiés restent
cMl nous mns longtemps
et qu'il devient plus difficiJe
de .créer des; fiettS. »
«Au ~but.. il tout mettre les
gen.s en confiance, confirme
Nancy Fen'ooi, de la Croix-
Rouge. Un peu porrout des
coJlect;fs dtoyen.s se mettent
en place $pOntdt)êment Et les
autres: ri..,ernim se rendent
vite compte. après qJJeJque$
mois, que la criml'na/ité
n'augmenb'l pas et que tout
s& DOSH' bien. »

Reste Que les places «tem-
parair!!:!: » pourraient bÎen
s'èternise1'. Caritas Interna-
tional Qui. Jusqu'Id. s'occu~
pait davantage de l'héberge-
ment en logements indivr-
duels, a depuiS queJque
temps pris en charge l'ac-
compagnement des deman-
deurs d'asile d.ans dM
centres « de transit »,
comme des -campings ou
des auberges de jeunesse :
« Dans l'urgence, nous avons
Ivgé 650 Ptrsannti !tans trGi$
Cdmping:. en Ardermes, ex-
plique Johanna Vanraes,
porte-parole de l'as$ocia-
tion. Deux de ces campings

ont dpja ~é êvacués et
les candidats têtu-

gi~ transférés
dans de noo-
veaux centres.
Mi-novembre.
nous espêrons
encore oovrir

un outre c.entre
pour é}!(]ruer le

dernier camplngl qui
n'est pas équipé pour l'hlyeI. »
A fa Croix-Rouge, on lOI!

montre cependant plus
sceptique, comme l'etpt'ime
Nancy Ferroni, porte-parole:
(('déd~nt, (es pl<Kes d'ur-
g'l!'l1Ce, comme dans Je hQngar
de Belgrade, les demandeurs
d'asik n.'! de-vraient qtl'y
peu,ser; en attendant que
d'uutres pUJCf!S dans des.
centres structurels se libèrent.
Sa4Jf qu·odt.rellement, elle.s ne
se libèrent pas, ces places!»

E.81.... E.D, ET \I.LA.
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les Balkans Face à l'afflux de réfugiés, la Grèce
peine encore, la Slovénie s'en sort mieux

Les photos prises ces derniers
jours le long de la route des

Balkans occidentau.x - la princi-
pale voie d'entrée des réfugiés
en Europe - font état de
femmes, d'enfants et d'hommes
emmitouflés, capuchons relevés
sur la tête. Ils sont souvent enve-
loppés dans des couvertures
grises - le modèle fourni par le
Haut-Commissariat des Nations
unies pour les réfugiés (UNH-
CR). Parfois dans des couver-
tures de survie dorées.

Alors que le froid gagne petit à
petit l'Europe et que l'hiver est
bientôt là, les arrivées de réfu-
giés ne diminuent pas sur les îles
grecques. Avant d'entrer dans
l'espace Schengen, les migrants
traversent les pays des Balkans,
où l'accueil s'est un peu amélioré
depuis le mois dernier.

1En Grèce. Aurélie Ponthieu,
spécialiste des migrations

pour Médecins sans frontières
(MSF), était récemment à Les-
bos, l'une des îles grecques où
arrivent les réfugiés de Turquie.
« La situation est dramatique,
explique-t-eHe. Des gem ar-
rivent constamment et les condi-
tions de navigation sont de plus
en plus difficiles. Il y a souvent
eu un problème avec le bateau,
ils sont donc trempés. Dà leur
arrivée, ilfaut veiller à éviter les
hypothermies. Ce ne sont pWi
seulement les conditions d'ac-
cueil qui sont dijJiciles, désor-
mais - bien que III capacité d'ac-
cueil reste im1iffisante. Les réju"
gîés sont enregistrés de façon
chaotique. Ils donnent dans des
tentes qui ne gont pas équipées

pour l'hiver. Nous sommes de
plus en plus inquiets. »

Du 30 octobre au 2 novembre,
environ 28.000 réfugiés sont ar-
rivés en Grèce. Si le nombre
d'arrivées varie de jour en jour
(parfois 10.000 réfugiés, parfois
4.000, su.ivant la météo et les
dates de départs de fernes pour
Athènes depuis les ües), elles
sont en moyenne constantes, et
similaires au mois dernier.

Un élément va maintenant
(légèrement) changer la donne
en Grèce: ce mercredi com-
mence le programme de reloca-
lisation des réfugiés, durement
négocié entre les Etats membres
de l'DE. Trente demandeurs
d'asile, enregistrés en Grèce,
vont ainsi être amenés en avion
au Luxembourg, où leur dossier
Sera dorénavant traité.

2 En Serbie. Après Lesbos, Au-
rélie Ponthieu s'est rendue

en Serbie, où elle se trouve en-
core pour le moment. «Je re-
viens de Presevo, la porte d'en-
trée entre la Serbu et la Macé-
doine, nous disait-elle hier, La
capacité d'enregistrement a aug-
menté à cet endroit ces dernières
semaines. Les réfugiés font la
queue moim longtemps pour ob-
tenir le laissez-paslJl!'r.Mais ils
sont tellement nombreux qu'ils
doivent attendre dehors avant
de rentrer dam le centre. Les
structures ne sont pas suffi-
santa pour l'hiver. Les réjugiés
sont e..r;pmésau froid et à la
pluie. La nuit, les températures
tournent autour de zéro degré.
Ensuite, avec leur laissez-passer,
i18 prennent un bus (privi et

LE PROFIL DES RÉFUGIÉS

payant) pour lafrontière croate.
Les bus sont très nombrewr, C'elJt
impressionnant. »

Il n'y a presque plus de réfu-
giés qui passent par Belgrade,
contrairement au mois de sep-
tembre, où ils étaient des cen-
taines à dormir dans le parc du
centre-ville. Autre constat: très
peu de réfugiés tentent d'entrer
dans rUE par la Hongrie, qui a
barricadé sa frontière en sep-
tembre et a adopté des lois antî-
migrants dans la foulée.

3En Croatie. Ce mardi, un
grand centre d'accueil a été

inauguré à Slavonski Brod (à la
frontière serbe), dans un ancien
dépôt industriel. Ce centre est
adapté aux conditions hiver-
nales. Il est pre'ro pour 5.000
personnes. Mardi, 1.000 réfu-
giés y ont été amenés en train.

4En Slovénie. Antoine Gauge,
également de MSF, coordi-

nateur régional pour les réfu-
giés, est actuellement en mis-
sion en Slovénie: «Les arrivées
sont encore assez importante1Jen
Slovénie. Entre 8.000 et 9.000
par jour. Mais la situation a
changé par rapport à il y a
quinze jours. Avant, la capacité
d'absorption de la Slovénie était
de 2.500 personnes par jour.
Maintenant, elle est à 10.000.
La coordination s'est aussi amé-
liorée entre lespays de la région.
Il y a peu" les réfugiés devaient
passer lafrontière entre la Croa-
tie et la Sio'vérlieà pied. Mainte-
nant, les trains croates viennent
jusqu'en Slovénie, et les réfugiés
changent de train dans la gare

slovène. Même si, pour la petite
histO!:re,c'est une locomotive slo-
vène qui va chercher les wagons
croate..~en Croatie... La Slovénie
a une approche assez humaine,
je dirais, bien qu'il y ait
quelques endroits où les rifugiés
sont encore parqués comme du
bétail. Mais l'aide humanitaire
nest pas à la hauteur de.s be-
soins. La plupart de l'aide est
donnée en Grèce.Après, les réfu-
giés suivent une route très ca-
drie, très policée jusqu'en Au-
triche. »

Si la Slovénie est mieux orga-
nisée qu'il y a quelques se·
maines, Antoine Gauge estime
que l'on ne peut pas faire
«comme si ça fonctionnait ».
«Les risques d'embouteillages
sont (usez élevés, indique-t-il. Si
un pays (l:Allemagne, l'Autriche)
ferme .~afrontière, il!J aura un
jeu de domino. On n'est pas non
plus à l'abri d'une augmenta-
tion soudaine du nombre d'arri-
vées en Grèce. Beaucoup de si-
gnaw: indiquent que la situa-
tion est encore très.fragile. })

Ce mardi, la Commission eu-
ropéenne a annoncé le déblo-
cage de 2 millions d'euros pour
soutenir le Haut-Commissariat
pour les réfugiés dans ses opéra-
tions dans les Balkans occiden-
taux (pour des vêtements
chauds, des abris tempo-
raires.,,). Donald Tusk, le pré-
sident du Cons.eil européen, a
quant à lui annoncé mardi la te-
nue d'une réunion informelle
entre les chefs d'Etat et de gou~
vernement de rUE sur la crise
des réfugiés le 12 novembre. _

CATHERINE JOIE

Davantage de familles et donc davantage d'enfants
Antoine Gauge (MSF) a remarqué « un changement dans le profil des réfugiés» qui
remontent la route des Balkans. Il constate qu'il y a plus de familles que le mois
dernier, donc plus d'enfants, mais aussi plus de personnes avec un handicap.
Selon lui, certaines d'entre elles rejoignent un proche déjà arrÎvé en Europe;
d'autres ont voulu prendre la route avant que J'hiver arrive. L'intensification des
combats en Syrie les aurait aussi poussées à fuir au plus vite.
« On s'attendait à un changement de profil pendant l'automne, mais dans l'autre
sens: de jeunes hommes, des hommes seuls, pas des familles, ajoute Aurêlie Pon-
thieu (MSF). Mais les réfugiés nous disent qu'Us ont entendu que les frontières al-
laient fermer, et que ,'était maintenant ou jamais. Du coup, des personnes vulnérables
ont pris fa route, alors que dans d'autres circonstances, eiles auraient peut-être atten-
du.»

CJ.
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